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Avant-propos

En 1974, les naturalistes avaient le souci de protéger les
espèces dont la conservation était menacée directement
par les hommes et leurs activités. Les connaissances

n’allaient guère au-delà et les outils disponibles étaient peu nombreux.
C’est ainsi que fut créée sur Saint-Nicolas des Glénan une réserve natu-
relle sur 1,5 hectare, pendant longtemps la plus petite de France.

Aujourd’hui, naturalistes et scientifiques, en concertation avec les
acteurs de l’aménagement du territoire, savent que les enjeux sont dif-
férents et se situent une échelle plus vaste. Il faut veiller à la conserva-
tion durable de zones écologiquement homogènes dont il est possible
de gérer la fonctionnalité et les usages, l’objectif est que les habitats natu-
rels ou semi-naturels et les espèces perdurent en équilibre avec des acti-
vités humaines compatibles : c’est la philosophie générale du réseau
Natura 2000.

Durant ces 25 années, nous avons pris conscience que la pro-
tection juridique ne suffit pas, pas plus qu’une simple gestion adminis-
trative. Nous avons démontré – notamment à Saint-Nicolas des Glénan
– l’importance des suivis scientifiques dans le cadre de la gestion patri-
moniale, et l’effet pédagogique de la bonne gestion d’une réserve natu-
relle sur le territoire environnant. La réserve naturelle de Saint-Nicolas
a une belle histoire à raconter... il reste à écrire une aussi belle histoire
pour tout l’archipel.

Frédéric Bioret & Max Jonin
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Ce numéro spécial de Penn ar Bed restitue les travaux et communications du sémi-
naire « 15 années de gestion de la réserve naturelle de Saint-Nicolas des Glénan »
tenu à Fouesnant les 30 et 31 mars 2001. 

F.
 B

io
re

t




